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Tableaux statistiques du commerce, par pays.—Les échanges commer­
ciaux du Canada avec les principaux pays durant les cinq derniers exercices font 
l'objet des tableaux 19 (importations) et 20 (exportations). Le tableau 21 contient 
les statistiques des importations, des exportations et du commerce total, par pays, 
durant l'exercice clos le 31 mars 1926. Le tableau 22 indique la valeur des mar­
chandises entrées au Canada ou en étant sorties en transit par les Etats-Unis durant 
les deux derniers exercices. 

Finalement, le commerce du Canada avec les principaux pays (autres que le 
Royaume-Uni et les Etats-Unis, auxquels sont consacrés les tableaux 12 et 13) 
est analysé par pays et par marchandises dans les tableaux 23-33 pour les deux 
derniers exercices. Des tableaux rétrospectifs, résumant notre commerce avec 
tous les pays en chaque année depuis la Confédération, figurent aux pages xiii-xix 
du rapport annuel sur le commerce du Canada pour 1927, publié par le Bureau 
Fédéral de la Statistique, où on peut se le procurer. 

6.—Principales marchandises importées et exportées. 

Principales importations canadiennes.—On remarque en étudiant le tableau 
ci-dessous, donnant " cent marchandises importées au Canada en 1927," que la 
valeur totale de celles qui y sont mentionnées représente 82-6 p.c. de toutes les 
importations. De ce groupe, 76 donnent des augmentations en valeur et 24 des 
diminutions, tandis que 41 marchandises sur lesquelles nous avons des données de 
volume donnent des augmentations et 11 des diminutions. Neuf de ces dernières 
donnent des diminutions en valeur et des augmentations en quantité; ce sont le 
coton brut qui a augmenté de 128,560,963 à 135,796,625 livres; les peaux vertes de 
53,408,984 à 57,908,605 livres; le caoutchouc brut de 46,813,120 à 50,224,614 
livres; le coton jaune et blanc de 29,977,869 à 31,428,798 verges; laine brute de 
13,449,506 à 16,423,421 livres; légumes en conserve de 13,756,578 à 13,977,167 
livres, mélasse de 6,058,389 à 6,695,372 gallons; filés de coton de 3,130,064 à 
4,439,650 livres et la soie artificielle de 1,958,455 à 2,059,217 livres. 

Un grand nombre de marchandises donnent des augmentations tant en valeur 
qu'en quantité, bien que le prix par unité ait été beaucoup plus faible en 1927 qu'en 
1926. Ce sont principalement le pétrole brut, les automobiles, la tôle de fer, les 
tissus de laine, les huiles végétales, le coton imprimé, le maïs, le tabac brut, le café 
vert, le fer à cercles, le manille et l'agave, les houppes et les peignons de laine, la 
soie grège, les tweeds, les engrais, le soufre, les fruits en conserve, les tissus à robes 
non teints. Les importateurs ont donc pu obtenir ces produits bruts ou ouvrés 
sur les différents marches mondiaux à des prix moindres qu'en 1926. Vingt de ces. 
groupes de marchandises forment environ 47 p.c. des importations. Ces marchan­
dises, par ordre d'importance, sont : charbon, 6 p.c. des importations totales; machi­
nerie 4 p .c ; pétrole brut 3-5è p.c; sucre brut 3-4 p .c ; pièces d'automobiles 2-9J 
p .c ; vinset spiritueux, 2-8 p .c ; automobiles, 2 -6 | p .c ; tôle de fer, 2 -3T p.c; 
caoutchouc brut, 2 - l ï p .c ; soieries et velours, 2-0j p .c ; fruits frais, 2-0| ; coton 
brut, 1-9J p.c; instruments agricoles, 1 -Si p .c ; appareils électriques, l-6è p.c; 
engins et chaudières à vapeur, l-4§ p .c ; serges et worsteds, 1 - 3 | p .c ; livres et 
imprimés, 1-3| p .c ; pelleteries brutes, 1-3 p .c ; gazoline, 1-2 p .c ; et thé, 1-lf 
p.c 


